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(1) Dans certains théitres on passe de A a B page 359
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(1) Dans les théitres ob la disposition de la scéue ue permet pas que le geste de Louise soit vu par tous les spectatenrs,elle

sortira de sa chambre et iva staccouder au baleou. Plus tard, lovsque ta Mére Pippellera,elle ira divectement du baleou 3 la cuisine



